
La Renaissance
Histoire littéraire française

L’Homme de Vitruve de Léonard de Vinci 



Le 16e siècle: début de 
la modernité

• de 1492 - fin du Moyen Âge

• à 1610 - début du Grand siècle (mort 
d’Henri IV et couronnement de Louis XIII)

• La Renaissance a pour origine l’Italie et 
Florence, où les artistes peuvent exprimer 
librement leur art. C’est le Quattrocento



Cathédrale Sainte Marie de la Fleur, Florence



Pourquoi la Re - naissance?
• Durant le 16e siècle, l’homme se sent      

re-naître après les temps jugés obscurs 
du Moyen Âge

• Réformes religieuses

• On assiste à plusieurs réformes:

• Nouveaux modes de diffusion de l’information

• On se tourne vers les modèles antiques

• Changements de représentations du monde



Re-naissance
• Espagnols, Portugais, Français découvrent 

des territoires inconnus

• L’imprimerie permet de diffuser les idées, 
impliquant un changement par rapport à 
l’autorité et la diffusion des savoirs

• Evolution rapide des sciences et techniques

• Définition: « Période de grande création 
artistique (XV-XVIe sicles) durant laquelle 
les artistes rompent avec le Moyen Âge et 
redécouvrent l' Antiquité



Les Grandes découvertes



Conséquences de la découverte 
du nouveau monde

• Confrontation à de nouvelles formes de 
sociétés. Nouvelles conceptions de 
l’humanité dans sa diversité

• Christianisation massive, souvent par la force

• Le sentiment d’appartenir à un continent 
européen unifié s’intensifie

• Développement du commerce et des 
échanges maritimes



Invention de l’imprimerie



La désacralisation 
du corps permet à 
l’anatomie et la 
médecine (chirurgie) 
de se développer. 

Ici, un dessin de 
Leonard de Vinci.



Nicolas Copernic (1473-1543)

Soutient la théorie héliocentrique contre le 
géocentrisme. La prudence est de mise: il attendra 30 ans 
avant de publier son traité.
La véritable révolution copernicienne aura lieu au siècle 
prochain, avec Galilée



Rois de France
- François Ier (1515-1547): opposition marquée au protestantisme après 
l'affaire des "placards"en 1535 (polémique que provoqua le placardage 
clandestin d'un texte anticatholique sur les lieux publics à Paris et dans 
plusieurs villes de province, pendant la nuit du 17 au 18 octobre 1534.)

- Henri II (1547-1559): début des persécutions religieuses, pénétration d'idées 
nouvelles dans toutes les couches sociales

- François II (1559-1560): régence de Catherine de Médicis

- Charles IX (1560-1574): faiblesse de la royauté, marquée notamment par les 
guerres de religion

- Henri III (1574-1589): guerres de religion. 24 août 1572 : massacre de la 
Saint-Barthélémy

- Henri IV (1589-1610): restauration de l'autorité monarchique et redressement 
économique, Edit de Nantes en 1598 : liberté de culte aux protestants



François 1er 
(1494-1547)

Portrait attribué au peintre Jean 
Clouet, vers 1530; 
musée du Louvre

Il invite des centaines d’artistes et de 
musiciens à sa cour

Il favorise l’enseignement des 
langues antiques (grec, latin) et des 
sciences humaines 

Il crée la Bibliothèque royale 
devenue La Bibliothèque nationale 
de France.

http://expositions.bnf.fr/index.php

http://expositions.bnf.fr/index.php


Henri IV 
(1553-1610)

• Premier roi de la branche                                   
des Bourbons, de la dynastie capétienne

• Protestant, il dut se convertir au catholicisme. On lui 
attribue la phrase: «Paris vaut bien une messe»

• Il oeuvre pour plus d’équité: «Je veux que chaque 
laboureur de mon royaume puisse mettre la poule 
au pot le dimanche.»

• En 1598, il signe l’Edit de Nantes qui met fin aux 
guerres de religions. Les protestants obtiennent la 
liberté de culte



L’humanisme

«Courant culturel européen de la 
Renaissance qui met l’homme au 

premier plan de ses 
préoccupations.»



Valeurs de l’humanisme
• Etude scientifique des textes de l’Antiquité

• Soif de savoir

• Pour la vulgarisation de tous les savoirs, religieux y compris

• Valeurs de responsabilité de l’homme instruit, de libre 
arbitre, de liberté de croyance, de respect, de justice, de 
tolérance, d’indépendance, d’ouverture. 

• L’éducation repensée doit mener à la sagesse

• L’individu se base sur sa raison et les sciences pour se 
penser. Rejet de la culture médiévale, de la tutelle de 
l’Eglise, des justifications transcendantes et du surnaturel



Grands humanistes
Erasme (1467-1536)

Traduit le Nouveau 
Testament

Milite pour la paix en 
Europe: «Le monde entier 
est notre patrie à tous.»

Oeuvres:
- Eloge de la Folie
- Du Libre Arbitre



Grands humanistes

François Rabelais (1494-1533)

Admirateur d’Erasme, il manie la parodie et 
la satire en lutte pour un retour aux sources 
antiques contre la scolastique médiévale

Contre les abus des princes et hommes 
d’Eglise, il oppose un humanisme évangélique 
et une culture populaire, paillarde, faite de 
vin et de rires

Oeuvres: Pantagruel, Gargantua,  Le Tiers 
Livre, Le Quart Livre



«Je n’ai d’autre objet que de me 
peindre moi-même.»
(Essais, II, 6 De l'exercitation)

«Chaque homme porte la forme 
entière de l’humaine condition 
(Essais, III, 2, Du Repentir)

Influences: stoïcisme (Sénèque), 
épicurisme (Lucrèce), socratisme

Son esprit libre et son scepticisme nous engage à nous défendre de nos préjugés, 
car l’homme, selon lui, est toujours pris dans une époque, un milieu, un engrenage 
d’habitudes et d’idées

Michel de Montaigne (1533-1592)

Oeuvre: Essais

Grands humanistes



De l’humanisme naît la Réforme

Le massacre de la Saint-Barthélemy, déclenché dans la nuit du 24 août 1572, est le point
d'orgue de la crise politique et religieuse qui oppose les élites catholiques aux élites
protestantes depuis dix ans. À Paris, les exécutions de milliers de protestants se déroulent
sur plusieurs jours. Entre 15’000 et 30’000 morts.



La Réforme 
protestante

• Contre la médiatisation du savoir religieux par 
les prêtres

• Le protestant «proteste» contre le pouvoir de 
l’Eglise catholique romaine et s’en sépare. Il est:

• Contre le commerce des indulgences (remises 
des peines méritées par les péchés)

• Pour un retour aux sources du christianisme et 
au texte: le croyant doit pouvoir réfléchir au 
texte par lui-même



Principes du 
protestantisme

• Sola fide: « le juste vivra par la foi » 
(Luther), il n’obtient pas son salut par les 
bonnes oeuvres

• Sola scriptura: seul le texte compte           
(la Bible)

• Sola gratia: le salut des âmes est admis par 
la seule volonté de Dieu, pas au mérite



Grands réformateurs

• Martin Luther (1483-1546)

• 95 thèses publiées en 
1517: il condamne les 
indulgences et les 
pratiques du haut clergé

• Il traduit la Bible en 
allemand et diffuse ses 
idées dans toute l’Europe





Dispute sur la puissance 
des indulgences

«31. Il est aussi rare de trouver un homme qui achète une 
vraie indulgence qu'un homme vraiment pénitent (= 
personne qui confesse ses péchés).

32. Ils seront éternellement damnés avec ceux qui les 
enseignent, ceux qui pensent que des lettres 
d'indulgences leur assurent le salut.

33. On ne saurait trop se garder de ces hommes qui 
disent que les indulgences du Pape sont le don 
inestimable de Dieu par lequel l'homme est réconcilié 
avec lui.»



Wittenberg All Saints' Church



Ulrich Zwingli (1484-
1531) à Zurich

Jean Calvin (1509-1564) veut 
faire de Genève la nouvelle 

Jérusalem



Contre-Réforme 
ou Réforme catholique

Le concile de Trente en1545



L’ordre des Jésuites 

ou la compagnie de Jésus
• Missions:

• Diffusion des idées de la Contre-
Réforme

• Reconquête de l’Europe protestante

• Instruction des laïcs

• Evangélisation outre-mer



la Renaissance 
artistique



La Naissance de Vénus, Sandro Boticceli, 1486, Galerie des Offices, Florence



Le jugement dernier, Michel-Ange, plafond de la 
chapelle Sixtine, Vatican



La Création d’Adam, Michel Ange, 1512, Chapelle Sixtine, 
Vatican



Léonard de Vinci
(1452-1519)

Archétype de l’homme de la 
Renaissance, à la foi artiste, 

scientifique, ingénieur, inventeur, 
anatomiste, peintre, sculpteur, 
architecte, botaniste, musicien, 

poète, philosophe, écrivain



La Cène, 1495-1498, Santa Maria delle Grazie, Milan







Invention de la 
perspective

La Cité idéale, Francesco di Giorgio, 1470, Galerie nationale des marches, 
Urbino, Italie.



Le maniérisme

La Montée au calvaire, Toussaint Dubreuil, fin du xvie siècle, 
musée national de la Renaissance, Ecouen.

«manierismo» désigne la 
touche caractéristique du 
peintre, en opposition 
avec la règle d’imitation 
de la nature

Réaction contre l’idéal de 
perfection dans la 
représentation du corps 
humain et dans la 
maîtrise de la perspective



Rudolf II, Guiseppe Arcimboldo, 1590, château de 
Skokloster

Le maniérisme rompt 
délibérément avec 

l'exactitude des 
proportions, 

l'harmonie des 
couleurs ou la réalité 

de l'espace pour 
produire un nouvel 
effet émotionnel et 

artistique.



Les châteaux de la Loire

Chenonceaux



Chambord



Renouveau de l’écriture 
poétique

• Rupture avec les canons du Moyen Âge

• Place plus grande faite à l’individu: expression 
du moi, sincérité, lyrisme personnel       
(méditer sur le temps qui passe, sur la fragilité 
des êtres ou le douloureux bonheur d’aimer)

• Relecture des anciens et inspiration de la 
poésie italienne (Pétrarque, Dante, 
Boccace)



Du Bellay et le manifeste de la 
nouvelle poésie française

• Joachim du Bellay publie Défense et Illustration de 
la langue française en 1549, manifeste pour une 
nouvelle poésie qui fera polémique

• Les poètes doivent être des savants inspirés par les 
Dieux, imiter les modèles antiques, être des 
visionnaires, et non pas uniquement des rhéteurs qui 
jouent avec les mots

• Il soutient que les poètes français sont prisonniers 
des formes poétiques héritées du Moyen Âge. 
Cette poésie mondaine pour courtisans ne peut 
être prise pour modèle



la Pléiade: Joachim du Bellay
(1522-1560)

• Poète à l’origine de la Pléiade

• Oeuvres: 

• Défense et illustration de la langue 
française

• Les Regrets: recueil de sonnets 
d’inspiration élégiaque et satirique 
écrit à l’occasion de son voyage à 
Rome



Son sonnet le plus 
célèbre

Heureux qui, comme Vlyſſe, a fait un beau uoyage,
Ou comme ceſtuy là qui conquit la toiſon,

Et puis eſt retourné, plein d’uſage et raiſon,

Viure entre ſes parents le reſte de son aage !

Traduction...



Heureux qui, comme Ulysse, a fait un beau voyage,
Ou comme celui-là qui conquit la toison,
Et puis est retourné, plein d’usage et raison,
Vivre entre ses parents le reste de son âge !

Quand reverrai-je, hélas, de mon petit village
Fumer la cheminée, et en quelle saison,
Reverrai-je le clos de ma pauvre maison,
Qui m’est une province, et beaucoup davantage ?

Plus me plaît le séjour qu’ont bâti mes aïeux,
Que des palais romains le front audacieux,
Plus que le marbre dur me plaît l’ardoise fine,

Plus mon Loire gaulois, que le Tibre latin,
Plus mon petit Liré, que le mont Palatin,
Et plus que l’air marin la douceur angevine.



la Pléiade: Pierre de Ronsard
(1524-1585)

• Oeuvres:
• Les Odes

• Les Amours

• Les Hymnes

• Les Discours

• Il emploie les formes 
diverses: odes, hymnes, 
sonnets et le mètre 
moderne: l’alexandrin



Mignonne, allons voir si la rose 
Mignonne, allons voir si la rose
Qui ce matin avait déclose
Sa robe de pourpre au soleil,
A point perdu cette vesprée (la fin de la journée),
Les plis de sa robe pourprée,
Et son teint au vôtre pareil.

Las ! voyez comme en peu d’espace,
Mignonne, elle a dessus la place
Las ! las ! ses beautés laissé choir !
Ô vraiment marâtre Nature,
Puis qu’une telle fleur ne dure
Que du matin jusques au soir !

Suite...



Donc, si vous me croyez, mignonne,
Tandis que vôtre âge fleuronne
En sa plus verte nouveauté,
Cueillez, cueillez votre jeunesse :
Comme à cette fleur la vieillesse
Fera ternir votre beauté.

Ronsard (1524, Vendômois)
Odes, I,17



Louise Labé
(1524-1566)

• Poétesse lyonnaise surnommée «La Belle 
Cordière»

• Type même de la femme cultivée: connaît 
l’italien, le latin, pratique l’équitation, la 
musique. Elle tient un salon fréquenté

• Influencée par Pétrarque, Horace, Ovide 
(Les Métamorphoses)



Sonnet VIII
Je vis, je meurs ; je me brûle et me noie ;
J'ai chaud extrême en endurant froidure :
La vie m'est et trop molle et trop dure.
J'ai grands ennuis entremêlés de joie.

Tout à un coup je ris et je larmoie,
Et en plaisir maint grief tourment j'endure ;
Mon bien s'en va, et à jamais il dure ;
Tout en un coup je sèche et je verdoie.

Ainsi Amour inconstamment me mène ;
Et, quand je pense avoir plus de douleur,
Sans y penser je me trouve hors de peine.

Puis, quand je crois ma joie être certaine,
Et être au haut de mon désiré heur,
Il me remet en mon premier malheur.



Synthèse

1492: C. Colomb 1610: 
mort d’Henri IV

couronnement de 
Louis XIII

1517: 95 thèses



A voir



Sources


